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ENJEU SÉCURITÉ - M. Nuñez et la 
criminalité réelle : pas mieux 
CHAQUE ministre, de l'Intérieur comme les autres, a son style ; naguère, M. Darmanin, 
ironique-cynique. "Les chiffres de la délinquance ? Dit-il un jour à Marseille ... je ne vous 
les donne pas ; de toutes façons, personne n'y croit". M. Retailleau, lui, a l'invective sar-
trienne et traite les bandits de "Salauds" - quitte à faire sursauter le pays Chouan. Voici 
M. Nuñez, moins sémantiquement exubérant et, dit-on au sommet du pouvoir, d'une no-
toire docilité. Quoiqu'il en soit de leurs différences, malgré les annonces qu'ils font à jet 
continu pour amuser la galerie, tous partagent ceci : ils n'arrivent à rien de concret.  

Annonces à jet continu : prenons M. Darmanin, dans ses fonctions à l'Intérieur puis à la 
Justice... tapons "Darmanin veut" ou "va"... sur un moteur de recherche : Il veut "Tou-
jours plus d'ADN"... va remplacer le procès par ceci ou cela... faire siéger X ou Y ... dé-
sengorger... fixer... sécuriser... supprimer l'argent liquide... saisir telle instance ; tel est 
son récent feu d'artifice, chatoyant des milles feux du "Demain, on rase gratis". 

Dans la com' ministérielle, pour calmer ou consoler l'électeur, des projets de loi préten-
dent combler des vides, s'agissant d'infractions pénibles ou effrayantes pour les Fran-
çais : rave-parties, rodéos, toxicomanie et trafics agressifs... Bonne idée mais quand 
même : hors de rares "trous dans la raquette", le Code pénal regorge d'inculpations sé-
vères, aisément applicables ; or même bel et bien inscrite dans le code, la criminalité 
prolifère au fil des ans - car on la cible peu, mal ou pas du tout. Comment donc croire 
que les lois nouvelles, empilées sur d'antérieures en de vaines cathédrales de papier 
(désormais, d'électrons), permettront de combattre le crime mieux que les anciennes, 
figurant déjà au code mais inutilisées ? 

Stratège froid et pragmatique, Napoléon disait "La guerre est un art simple, et tout d'exé-
cution" : la sécurité, c'est pareil. Les lois pour la galerie, la répression rêvée, la traque 
onirique des bandits, n'ont nul effet réel. Qu'on en juge, avec ces informations prove-
nant du terrain, d'usage ignorées par les médias asservis (publics ou privés) :  

LA FRANCE AU PILLAGE (sur ces dernières semaines, parmi bien d'autres) 

Pillage par des bandes criminelles des EHPAD (un seul gang, 50 EHPAD cambriolés en 
quelques semaines) ... Pillage des caisses et monnayeurs des boulangeries, provoquant  



 

des déprédations de dix à vingt mille euros ... Vols par dizaines de motos, revendues à 
l'étranger... Pillage du carburant, d'abord des transporteurs routiers, par milliers de 
litres ; camionneurs immobilisés et poids-lourds ravagés par des prédateurs violents ;  
forces de l'ordre dépassées et justice aux abonnés absents... Pillages des accessoires 
et sièges dans les voitures, là aussi pour la revente (un siège, de 600 à 700€ ; une seule 
bande, butin de 20 000 € en quelques jours)...  

Paris 19e : les ministres promettent sempiternellement la fin du ravage du nord-est de 
Paris par les zombies du crack ; or là, BNP-Paribas ayant déjà fui le quartier Rosa-Parks à 
Paris 19e, c'est Leroy-Merlin qui décampe ; bientôt, le dernier cinéma du coin, un Déca-
thlon ... Après quoi, resteront dans le quartier les dealers et toxicomanes. 

LA FRANCE À FEU ET À SANG (ces dernières semaines, parmi cent faits analogues) 

(Mars 2026) "Lyon : nuit de fusillades simultanées dans divers quartiers" ... Narc-homi-
cides, département du Rhône, 2025 sur 2024, + 66%... "Vénissieux (69) "Nouveau point 
de deal, une fusillade arrose des bâtiments"... "Saint-Nazaire : on est livrés à nous-
mêmes face au narcotrafic"... "Brest : un homme blessé par balle vendredi"... "Noisiel 
(77) : le poste de police attaqué"... "Sevran (93) : deux blessés par tirs d'armes automa-
tiques"... "Toulouse : comment la DZ Mafia s'implante dans les cités"...  

(Avril 2026) "Reims : saccagée, la maison de quartier ferme à Wilson " (Un million d'€ de 
dégâts, du fait d'une guerre de gangs) ... (Nord-est parisien) "Bienvenue dans le tram du 
crack" ... "Alençon (Orne) : deux guetteurs d'un point de deal ciblés par les tirs"... "Tou-
louse (zones hors-contrôle) "Aux Izards, quartier marqué par la guerre des dealers... Fu-
sillade au Mirail : début d'une guerre de gangs ? ... Quatre fusillades en 30 minutes : 
après les fusillades dans les cités, le quotidien sous la menace des balles"... "Lyon : le 
quartier Moulin-à-Vent secoué par les violences urbaines"... "Grenoble : un mort par 
balles et un blessé après une fusillade" ... "les pratiques mafieuses se diffusent dans le 
sud de la France" ... Ainsi de suite. En prime : "explosion de la prostitution des mineurs". 

On fait grâce au lecteur des avanies marseillaises, où ça ne s'arrange que dans les rêves 
de l'amusant tandem préfet-préfète. 

"Faits divers" bien sûr, pour les journalistes asservis et humoristes-trotskistes de 
France-Inter.  [Humoriste-trotskiste : l'auteur a réussi l'oxymore de l'année] Mais non : 
c'est la fort prosaïque réalité criminelle que M. Nuñez, pas plus que les précédents, ne 
sait maîtriser... n 


